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Télégramme

vous nous manquiez trop -stop-
revenus rien que pour vous -stop-
sommes là depuis le 17 août -stop-
café offert après votre repas -stop-
jusqu’à fin août -stop-
+1 place au parking de l’Europe -stop-

signé: HOTEL DE LA POSTE SIERRE
027 456 57 60
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PUBLICITÉ

JEUDI 18 AOÛT 
Prendre le café  
avec un policier 
CRANS-MONTANA Le jeudi 
18 août, la police organisera  une 
nouvelle rencontre avec un agent 
de la police municipale. Les 

personnes intéressées sont 
attendues de 9 h 30 à 11 h à la 
boulangerie Délicatesse à  
Crans-Montana. Le café sera 
offert à tous les participants.  
Les citoyens pourront échanger 
au sujet des questions de 
sécurité publique.

CHANDOLIN «La séparation des races», pièce jouée par les Compagnons  
de la Navizence pendant l’été, a rencontré un succès aussi grand qu’inattendu.

NOÉMIE FOURNIER (TEXTES) 
HÉLOÏSE MARET (PHOTOS) 

Dans son costume anniviard, 
Sonia Martin accueille les spec-
tateurs en leur tendant un verre 
de vin et un large sourire aux lè-
vres. La présidente de la troupe 
de théâtre des Compagnons de 
la Navizence peine à réaliser le 
succès rencontré par «La sépara-
tion des races», le texte de 
Ramuz mis en scène cet été du 
côté de Chandolin.  

Alors que trois dates restent à 
jouer jeudi, vendredi et samedi à 
guichets fermés, l’heure est au 
bilan pour un événement qui 
restera longtemps dans les mé-
moires. Sonia Martin n’a qu’un 
seul regret, «occupée en coulisses, 
je serai sûrement la seule à ne pas 
avoir vu la pièce en entier», avoue 
cette dernière. Tous les autres, 
près de 2100 personnes, auront 
quant à eux plongé dans l’uni-
vers de Ramuz, émouvant, dur 
et drôle à la fois.   

Un public qui  
s’étend hors canton 
«On ne s’attendait pas à un tel 

succès, se réjouit la présidente. Il 
y a eu une vraie synergie humaine 
et de belles rencontres.» Depuis la 
mi-juillet, Chandolin est devenu 
le point de rencontre des fans de 
l’écrivain mais pas seulement. Il 
paraît même que des Jurassiens 
ont réservé leurs vacances ex-
près pour assister au spectacle. 
«L’objectif était d’atteindre des 
gens hors canton», avoue Julien 
Petit, directeur de Sierre-
Anniviers Marketing. Un objec-
tif largement réussi, qui s’inscrit 
dans l’offre culturelle toujours 
plus grandissante proposée en 
Anniviers.  

Hors canton ou sur place, l’en-
gouement fut immédiat. «La 
première était déjà quasi com-
plète», se souvient Sonia Martin, 
condamnée avec joie à ajouter 

des représentations supplémen-
taires. Les billets de celle de de-
main se sont d’ailleurs envolés 
en moins d’une heure. «Comme 
un concert de U2», rit Yannick 
Poujol, metteuse en scène.  

Toute une vallée 
concernée 
Un succès qui s’explique par 

l’implication de toute une vallée. 
«Les Anniviards ont vraiment par-
ticipé, comme public autant que 

comme bénévole», souligne 
Sonia Martin. A la cantine, 
c’était par exemple les remon-
tées mécaniques de Saint-Luc-
Chandolin. «Tout le monde s’est 
senti concerné. Comme on vit du 
tourisme, il est très important de 
consolider ça.»  

Un moyen également de met-
tre à mal les stéréotypes parfois 
assignés au lieu. «Ce spectacle a 
prouvé que Chandolin n’est pas un 
endroit isolé où personne ne va et 

qu’il existe une véritable identité 
annivarde.» 

Chandolin  
en tête d’affiche 
Si les acteurs rayonnent sur 

scène, c’est bien le village qui est 
l’acteur principal. Avec un spec-
tacle en itinérance, le public 
chemine à travers Chandolin en 
procession. Et là, aucun détail 
n’a été laissé au hasard. Les figu-
rants en costume d’antan s’en-
tremêlent au public pour un saut 
dans le temps plus vrai que na-
ture. «La distance entre les scènes, 
les entrées et les sorties des acteurs 
ont été un vrai défi», avoue la 
metteuse en scène. Mais finale-
ment, le décor naturel porte vé-
ritablement le spectacle.  

Dans ce cadre insolite, Lionel 
Clavien dans le rôle de Firmin et 
Candy Dumas, sublime Frieda, 
livrent une performance pro-
fonde du texte de Ramuz. Une 
œuvre sur la différence et la per-
ception de l’étranger, qui s’avère 
brûlante d’actualité.  

Plus qu’un théâtre,  
une atmosphère 
Après plus d’un mois, il sera 

temps samedi de raccrocher  
les costumes. Sonia Martin et 
Yannick Pujol s’attendent toutes 
deux à un «gros coup de blues» 
que déjà l’idée d’un prochain 
projet pointe le bout de son nez 
dans un autre endroit, avec une 
autre histoire. En ce qui con-
cerne celle-ci, les deux femmes 
ne pouvaient pas rêver mieux. A 
Sonia Martin de conclure, que 
«plus que la pièce, on a proposé un 
véritable spectacle en créant une 
ambiance et une atmosphère, en 
restant dans la simplicité.» 

Firmin, un peu éméché, a la bonne  
idée d’enlever Frieda, une étrangère. 
C’est le point de départ de «La 
séparation des races», de Ramuz. 

Ramuz acclamé tout l’été 
en Anniviers

Pour passer d’une scène à l’autre, le public est accompagné de figurants 
jouant des scènes de vie à la manière d’antan.  

Au coucher du soleil, le centre du village de Chandolin se mue en scène 
de théâtre, le temps d’un acte drôle et profond. 

NAX 

Des stars de la danse  
au Balcon du ciel 

Et si le dimanche permettait 
aux enfants comme aux adultes 
de prendre leur temps dans une 
ambiance culturelle? C’est le  
pari que s’est lancé le théâtre 
Interface durant ce mois d’août 
en organisant des contes-brunch 
au Balcon du ciel, à Nax. Et pour 
ce troisième dimanche de la sai-
son, ce sont les stars Yann Alrick 
Morteuil et Emmanuelle Berne, 
vedettes de «Danse avec les 
stars», qui seront en représenta-
tion à l’heure du casse-croûte du 
21 août.  

«Nous voulons amener les fa-
milles à sortir. En occupant les en-
fants avec des jeux et en proposant 
un lieu d’échange et de rencontre 
pour les parents, nous espérons 
être, l’espace d’un instant, une al-
ternative aux tablettes», souligne 
André Pignat, directeur artisti-
que du théâtre Interface et fon-
dateur du Balcon du ciel. Des 
échanges très divers: avec les ar-
tistes, les metteurs en scène et 
entre les spectateurs, quelle que 
soit leur origine. «J’aime ces ren-
contres de tous les mondes. En ren-

dant la culture accessible autour 
d’un repas, nous mettons le cœur 
avant l’intellect.» 

Pour le Népal 
Si les enfants ont accès gratui-

tement aux spectacles présentés 
et aux activités proposées, les  
parents paient leur entrée 
(40 francs). Cette semaine, ce 
sera pour une noble cause, puis-
que la journée est dédiée à l’asso-
ciation Lukla Chaurikharka, qui 
fonde des écoles dans les monta-
gnes népalaises. «Ce sont 700 élè-
ves qui peuvent aller à l’école au-
jourd’hui grâce notre aide. Toute 
contribution est bienvenue pour la 
suite et nous sommes reconnais-
sants envers André Pignat et son 
équipe», indique Véronique 
Coppey, présidente de l’associa-
tion. «C’est le symbole entre les 
montagnards qui en aident d’au-
tres que j’aime», conclut le direc-
teur artistique.  SJ 

Toutes les infos pour le spectacle sont 
disponibles sur www.balconduciel.ch.  
Le site de l’association: www.luklass.ch 

GALERIE PHOTOS+
Retrouvez notre galerie  
sur notre app journal.

115 000 francs est la somme récoltée lors de la 
Nuit des neiges en février à Crans-

Montana. Grâce aux 320 convives de cette soirée, 
45 000 francs ont pu être remis hier soir à Rêves Suisse, 
5000 francs à Valais Argentine, 10 000 à En avant les enfants. 
45 000 francs ont été remis à Terre des hommes Valais, 
montant auquel a été ajouté un don spécial de 10 000 francs. 
Les organisateurs ont annoncé que la prochaine manifestation 
caritative, programmée le 18 février 2017, permettrait d’aider 
Heart for India Foundation, Emmanuel SOS Adoption, et 
Zoé4life. Lors de cette remise de chèques, quelques surprises 
ont été dévoilées. C’est le chef étoilé Michel Roux qui officiera 
en 2017 tandis que des prestations de trois finalistes suisses 
de The Voice 2016 figurent à l’affiche.  CKE
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Emmanuelle Berne  
et Yann Alrick Morteuil,  
de «Danse avec les stars». DR
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